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est incontestable que si nous voulons que celle-ci ne se borne
pas surtout à l'entretien des relations de cordialité entre ses

membres, mais exerce une influence plus grande dans la solution

des questions qui appartiennent à son domaine et contribue

davantage au progrès des sciences et des arts techniques
et de leurs applications dans le pays, il est absolument
indispensable de lui en fournir les moyens et de l'organiser de telle
sorte qu'elle trouve en elle-même les ressources nécessaires

pour la mission qu'on lui assigne. Dans l'état actuel il arrive

que malgré un travail relativement assez considérable imposé
au Comité central et surtout aux Commissions désignées par
lui, et malgré les tentatives en sens divers faites par ce dernier

pour développer et étendre son activité, le résultat ne

correspond pas à l'effort réalisé. Une des raisons principales
de cet état de choses provient pour la plus grande partie d'un

manque de cohésion, d'harmonie entre les divers éléments de
la Société. La vie active, l'initiative féconde se manifestent
dans les sections, au moins dans quelques-unes d'entre elles,
mais les objets de cette activité restent trop confinés dans la
section elle-même, ne sont pas communiqués au Comité central,

ni par conséquent aux autres sections ; en un mot, le
contact entre les sections et le Comité, qui devrait être non

pas surtout théorique et formel, mais effectif, et la source d'un
travail commun, utile pour tous, est absolument insuffisant.
Or, pour que ce contact se produise, il faut que les sections et
le Comité central fassent tous deux un effort plus énergique et
surtout plus persévérant que jusqu'ici pour se rapprocher. Il
faut que les sections soient composées d'une manière homogène

de membres de la Société suisse, qu'elles se pénètrent
bien du but poursuivi qui est avant tout le soin et la défense
des intérêts généraux et professionnels de la communauté, et
soient animées de cet esprit de corps qui donne tant de force

aux associations qui le possèdent, sans pour cela se laisser
guider par des considérations mesquines.

En parlant des intérêts de notre Société, nous pensons non
seulement à ceux qui se rapportent à l'activité technique de
ses membres, mais aussi à la situation sociale et morale que
devraient occuper dans la Société les hommes de culture
technique supérieure.

A ces considérations, qui concernent surtout le but de la
Société et l'esprit qui doit être à la base de son activité, il faut
ajouter la recherche des moyens par lesquels une nouvelle
organisation pourra contribuer à renforcer le centre et à
faciliter les rapports entre celui-ci et les sections, et ainsi entre
les sections entre elles.

"Ces diverses questions ont vivement préoccupé le Comité
central et la Commission dite des professions. Il a été décidé,
comme nous l'avons dit, dans la dernière assemblée des
délégués, de charger letomité central d'élaborer, si possible
jusqu'à l'assemblée de 1909, de nouveaux statuts tenant compte
des divers desiderata déjà indiqués. Ces statuts sont devant
vous. Il ne peut être question de les discuter maintenant. Ils
doivent être soumis à l'examen des sections et à l'assemblée
des délégués. Nous vous recommandons, Messieurs et chers
collègues, d'étudier sérieusement ces nouveaux statuts et de

communiquer en temps et lieu au Comité central les observations

que vous aurez à faire et les modifications que vous aurez
à proposer. Comme nous devons désirer tous que les nouveaux
statuts entrent en vigueur le plus tôt possible, il sera
probablement nécessaire de convoquer pour leur discussion et leur
adoption éventuelle une assemblée générale eu 1910.

(A auivret.

Album de fête de la XLIIIe assemblée générale
de la Société suisse des Ingénieurs et Architectes.

La Société tessinoise des ingénieurs et architectes
nous informe qu'ensuite de difficultés typographiques,
l'album de fête ne pourra être expédié avant le 20 octobre.

La souscription reste ouverte jusqu'à l'apparition de
l'ouvrage.

Rédaction.

CONCOURS

Concours au IIe degré pour le bâtiment scolaire
des Délices, A Genève1.

Nous reproduisons aux pages 218 à 224 les principales planches

des projets « Germaine » (2« prix), de M. Marc Camoletti,

et « Chantecler » (3° prix), de M. Henri Baudin. Nous publierons

dans nos prochains numéros une reproduction des autres

projets primés.

BIBLIOGRAPHIE
Traité de physique, par O. Chwolson, professeur à l'Université

impériale de St-Pétersbourg, ouvrage traduit sur les éditions

russe et allemande par E. Davaux, ingénieur de la marine.

— Tome III. Premier fascicule : Thermomélrie. Capacité

calorifique. Thermochimie. Conductibilité calorifique. Avec

126 figures dans le texte. — Paris, Librairie scientifique,
A. Hermann & fils. Prix : Fr. 13.

Ce volume fait partie d'un grand ouvrage qui est, de l'avis

unanime des gens compétents, le meilleur traité de physique

publié jusqu'à ce jour. C'est une exposition parfaitement
méthodique et judicieusement proportionnée de nos connaissances

actuelles en physique. L'auteur a eu le souci constant d'être

logique, d'éviter les définitions boiteuses et les à peu près qu'on

rencontre trop souvent môme dans les meilleurs ouvrages. Il a

négligé les menus détails d'expérience et les descriptions de

tours de mains qui n'intéressent que quelques spécialistes ;

d'ailleurs une bibliographie très complète permet à ceux qui
veulent étudier plus à fond certains chapitres de recourir aux

ouvrages spéciaux et aux mémoires originaux. Et qu'on ne

croie pas que cette traduction a été faite — comme beaucoup

d'autres malheureusement — sur une ancienne édition de

l'ouvrage original' et n'est pas au courant des dernières recherches.

L'auteur l'a revue et complétée ; prouvons-le par un exemple :

à la page 268, nous trouvons une référence à un travail de Lou-

guinine paru en 1908.

Association amicale des anciens élèves de l'Ecole
d'Ingénieurs de l'Université de Lausanne.

Demandes d'emploi.

Ingénieur-constructeur ayant 5 ans de pratique dans la

construction de chemins de fer, les travaux hydrauliques, etc., et

un jeune ingénieur-constructeur cherchent emploi.
S'adresser au Secrétariat de l'Ecole d'ingénieurs, Lausanne.

i Voir N» du 25 septembre 1909, p. 216.

Lausanne. — Imprimerie H. Ilntnncr, Toso £ ©*, Louve, 8.
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